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Philippe Simon est le fondateur et gérant de la maison d’édition de bandes dessinées : les éditions Lapin. Il est d’ailleurs aussi, sous le pseudonyme de Phiip l’auteur de la série Lapin, dont Les Lapins de bureau, qui sont des catastrophes ambulantes et à qui il est préférable de ne pas confier d’ordinateur (ni rien du tout d’ailleurs).


Il se trouve que je fais partie des actionnaires des éditions Lapins (vous verrez plus bas que ce n’est pas le meilleur moyen de faire partie des plus grandes fortunes mondiales). L’interviewer c’était d’abord un prétexte pour parler du métier de l’édition vu du côté de l’éditeur, mais aussi pour essayer de déterminer si les bédéastes recourraient aux logiciels libres et pourquoi Lapin n’utilise pas de logiciel libre pour la partie éditoriale alors que, par ailleurs, les éditions en utilisent pour le reste. Sur cette interview, on a été deux à procrastiner, ce qui fait qu’entretemps, on a pu lire les réflexions de l’éditeur suisse Ludom sur son métier et sur les licences libres. C’est un autre regard sur le métier de l’édition.
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Les logiciels


Quels logiciels libres utilisez-vous chez Lapin ? Et pourquoi ?


Prestashop : pour la boutique en ligne, outil principal et très important pour la vie de Lapin. Parce que c’est un outil fiable, très souple (personnalisable, facile à gérer), l’informaticien l’a conseillé.


La suite LibreOffice, (principalement Calc) : gestion des stocks, gestion de données, comptabilité, etc., un outil simple, largement suffisant pour l’utilisation qu’on en fait.


Mozilla Thunderbird/Roundcube : gestion des mails car ils permettent la synchronisation d’une adresse mail sur plusieurs postes, sécurisé.


Plus Putty, Filezilla et Firefox.


Quand je t’ai demandé si tu utilisais des logiciels libres pour Lapin, tu m’as dit que tu n’utilisais pas Gimp parce qu’il n’était pas bon. C’était il y a quelques années. Te souviens-tu de ce que tu lui reprochais à l’époque ?


Ça ne gère pas le CMJN1, chose indispensable pour l’édition papier et donc les différents profils colorimétriques, les taux d’encrage… Tout ce qui est lié à l’impression. La gestion des polices est aussi très mauvaise. On utilise Gimp pour une seule chose : les traductions d’Oglaf, notre traducteur est un fan du libre.


Que fais-tu avec le logiciel de dessin que tu utilises actuellement (il y a peut-être, même sûrement, des linuxfriens et des linuxfriennes qui vont t’expliquer comment obtenir les mêmes résultats avec leur logiciel de dessin libre préféré) ?


Alors quinze ans d’InDesign + Photoshop font que je maîtrise ces outils sur le bout des doigts. J’apprends en ce moment Affinity qui sera notre prochaine transition, mais je ne vois pas le libre dans cette partie de notre travail.


Est-ce qu’il y a chez Lapin des auteurs qui utilisent des logiciels libres, Gimp, Krita, Inkscape par exemple (ou autres) pour leurs BD ?


J’en doute fort2.

La question des licences


La question de la licence est importante pour celles et ceux qui sont impliqués dans le logiciel libre, on a déjà eu des réflexions d’un éditeur sur le sujet, par exemple ici ou là. D’où cette question, sous quel type de licence sont vendus les livres de chez Lapin, et pourquoi ?  Envisages-tu éventuellement de changer ?


Pas de licence particulière. Quand un webcomic (par exemple) est édité, on laisse quand même les publications du webcomic sur Internet en libre accès. Ex : Jesus Sixte.


D’une manière générale est-ce que tes constats rejoignent ceux de cet éditeur suisse ?


Il est sur un modèle utilisant le financement participatif à la base. On a fait quelques expériences de ce type qui ont globalement bien fonctionné : Pas de RTT pour la DDE  était la première, mais aussi Tiny et Tall ou bientôt Reconnaitrans, ou de l’aide sur les financements participatifs des autres comme pour Captain Zorgue.


Notre modèle reste le modèle édition chaîne du livre de base avec deux composantes différentes : un énorme investissement sur les réseaux sociaux qui fait vivre la boutique (on a un ETP3 dessus) avec un CA de 7 à 12 000 euros par mois ET un fort investissement dans les produits dérivés (d’abord les badges, puis Deloffre en grande partie, et maintenant un peu de tout) qui ont une excellente rentabilité.


(bon, la réponse complète ferait dix pages :)))

Les éditions Lapin


Comment se répartissent les divers postes budgétaires dans la fabrication, la vente et la rémunération des auteurs ?


Pour 20204, la répartition des dépenses :



	achat de marchandise, incluant donc l’impression des livres : 32 % 

	droits d’auteurs : 24 %

	salaires : 20 %

	frais postaux : 13 %

	autres dépenses (loyer, impôts divers, fournitures, déplacements…) : 6 % 

	charges sociales : 4 %




Et celle des recettes pour la même période :



	ventes de livres et de produits dérivés : 91 %

	ventes de services : 9 %

	subventions reçues : 1 %




L’année est terminée en léger déficit. MAIS avec une dette envers les associés et les actionnaires dont le montant représente environ 21 % des recettes de l’année 2020. Elle est composée à 39 % par l’investissement normal de départ (actionnaires) et 61 % de comblage régulier de déficits par moi-même. Lesquels 61 % de dette auraient dû être remboursés fin 2020 d’après nos prévisions s’il n’y avait pas eu de pandémie, bon, là ça va prendre un peu plus de temps, mais rien de grave.


Lapin a réussi à s’imposer dans le monde de l’édition BD, je dois dire que je n’y croyais pas trop au début. Comment expliques-tu ça (à part par ton travail et l’excellence des auteurs et des autrices, évidemment) ?


Parce qu’on est trop forts, et un peu fous. Surtout de la résilience.


Notre premier livre a été un succès relatif (550 ventes pour 2 000 imprimés), et les livres suivants plutôt des flops (Plus fort que le fromage – méga-flop, moins de 100 ventes) les citations et les lapins de bureau : moins de ventes qu’imaginé.


La création de la collection comics et enfants fin 2008 nous a permis de décoller en ventes avec Ultimex et Fausse Maman en particulier qui passent les 1000 exemplaires vendus tous les deux. On commence à publier des auteurs qu’on retrouvera régulièrement (Gad, Geoffroy Monde, Puyo, Paka). Ensuite la collection Ascenseur pour le pilon va gagner son nom…


Deux choses vont changer la donne : la collection poche et le succès de Ab Absurdo de Marc Dubuisson (enfin !), tirages, retirages. Et la publication du Vrai sexe de la vraie vie, gros succès (plus de 12 000 exemplaires vendus sur deux tomes), vrai ouvrage de fond, ventes en continu.


On passe de la gestion de la misère à celle du succès, je dois embaucher et lapin est officiellement en route:)


Tu avais, me semble-t-il des projets d’édition électronique, qu’en est-il vas-tu lancer une collection de livres au format epub ?


On avait lancé quelques livres sur Kindle mais la vente était très très faible. De plus, Amazon nous a censuré Le vrai sexe de la vraie vie de Cy.:)


Warum, qu’on a racheté, est sur Izneo et on se prépare à y aller nous aussi.

Les questions habituelles pour finir


Au niveau professionnel, quel OS utilises-tu ? Quelle est ta distribution GNU/Linux préférée, si tu en as une, et pourquoi, quels sont tes logiciels libres préférés outre ceux que tu as pu déjà citer ?


On n’utilise que Windows 7 et 10, sur tous nos postes. Seul notre serveur web possède GNU/Linux.


Quelle question aurais-tu adoré qu’on te pose ? (évidemment tu peux y répondre)


Philippe, juste avant que vous receviez le prix d’Angoulême du meilleur éditeur / gamer du monde, pouvez-vous nous raconter comment vous avez mené la barque lapin dans ce monde de fous furieux qu’est l’édition de bandes dessinées ?


Quelle question aurais-tu détesté qu’on te pose ? (en espérant que je ne te l’ai pas posée).


Philippe, êtes-vous déçu de ne pas avoir reçu le prix de meilleur éditeur / gamer du monde et comment expliquez-vous vos récents scores en baisse à Quake Champions ?







	
[N. d. M.] : CMJN, cyan, magenta, jaune et noir, les quatre couleurs de l’impression en quadrichromie. ↩




	
[N. d. M.] :  à ma connaissance, toutes les écoles qui délivrent de formations à la bande dessinée forment sur MacOS plus Adobe, avec, souvent, de gros préjugés et une méconnaissance assez complète des autres systèmes d’exploitation et des autres ordinateurs. ↩




	
[N. d. M.] :  ETP : Équivalent Temps Plein. ↩




	
[N. d. M.] :  l’ordre de grandeur du chiffre d’affaires de l’année, quelque chose comme 30 m² à Paris.  ↩
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